
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« Droit à la vie, accès pour tous à la prévention », tel est le thème de la célébration de la 
Journée Mondiale de la lutte contre le VIH/SIDA, pour l’année 2009. 
 
 
Antananarivo 1er décembre 2009 :Dans le cadre de la 21 ème célébration de la Journée mondiale 
de la lutte contre le VIH/sida, l’Ambassadeur des Etats Unis d’Amérique, SEM Niels Marquardt, a  
présidé ce jour une table ronde organisée à l’hôtel Carlton Antananarivo par l’USAID et ses 
partenaires de mise en œuvre, notamment Santénet2 et PSI Madagascar, sur le thème « droit à la 
vie, accès pour tous à la prévention ». Cette occasion a été saisie par  son SEM l’Ambassadeur pour 
réitérer l’engagement du gouvernement américain à promouvoir des stratégies efficaces de 
promotion de la prévention du VIH/sida en partenariat avec les acteurs du secteur privé et de la 
société civile.  
Parmi les engagements du gouvernement américain figurent  l’intensification des efforts pour assurer 
un large éventail de programmes de prévention comme la promotion de l’accès à l’éducation et 
l’information dans le domaine du VIH ; la garantie totale de la confidentialité et du consentement 
éclairé ; l’accès élargi aux produits essentiels, notamment les préservatifs masculins et féminins et du 
matériel d’injection stérile ; les approvisionnements en sang sûr ; le traitement précoce et efficace des 
infections sexuellement transmissibles ; et l’élaboration de stratégies pour combattre la stigmatisation 
et l’exclusion sociales liées à l’épidémie. 
 
Cette table ronde a vu la participation des représentants des cibles et acteurs dans la mise en œuvre 
des interventions de Santénet2 dans la lutte contre le VIH/sida tels que la Plateforme des Leaders 
Religieux et des Organisations Confessionnelles (PLeROC), l’Association des Femmes Samaritaines 
d’Antananarivo (AFSA et EZAKA), les jeunes représentant les populations les plus exposées au 
risque d’infection à VIH et qui interviennent pour l’amélioration des connaissances de leurs pairs sur 
la santé de la reproduction et sur la prévention contre les infections, et les comités de développement 
social qui agissent au niveau des Kaominina Mendrika salama pour la promotion des mesures de 
prévention. Par ailleurs, des représentants des parties prenantes à la lutte tels FNUAP, ONUSIDA, 
OMS, ONG bénéficiaires de Santénet2, centres de santé privés et Top Réseau, opérateurs 
touristiques ont été également invités comme auditeurs.  
 
Le partage d’expériences entre les partenaires de la société civile, la communication des leçons 
apprises ainsi que la coordination des actions ont été au centre de discussion. Il a été souligné que le 
risque d’infection au VIH et son impact se nourrissent des violations des droits de l'homme, 
notamment la discrimination à l’encontre des femmes et des groupes marginalisés tels que les 
professionnels (le)s du sexe, les personnes qui s’injectent des drogues et les hommes qui ont des 
rapports sexuels avec des hommes. De plus, le VIH engendre souvent des violations des droits de 
l'homme, comme davantage de discrimination et de violence. Au cours de la dernière décennie, le 
besoin crucial de renforcer ces droits pour riposter efficacement à l’épidémie et gérer ses 
répercussions est devenu plus évident que jamais.  
Ainsi, l’ensemble des partenaires de mise en œuvre soutiennent les groupes cibles, notamment les 
populations à hauts risques, les femmes et les jeunes pour répondre à leurs besoins en matière de 
prévention contre le VIH. Afin de respecter le « droit à la vie, accès pour tous à la prévention » par 
exemple, plusieurs formation ont été données par les partenaires de mise en œuvre de l’USAID 
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comme la formation sur la technique de négociation pour les Travailleuses de Sexe afin de leur 
permettre de convaincre ses clients à utiliser les préservatifs. 
  
Notons que La vision de Madagascar en matière de lutte contre le VIH/Sida est la suivante : « D’ici 
2015, Madagascar sera un pays où tous les Malagasy et en particulier les jeunes conscients des 
risques personnels, s’impliquent activement avec l’engagement des leaders dans la lutte contre le 
VIH/ Sida. Chaque individu accèdera facilement aux méthodes de prévention appropriées et les 
utilisera de façon responsable. Individu, famille et communauté apporteront soins et soutien aux 
personnes infectées et affectées par le VIH.» Actuellement, on estime à 12 000 personnes le nombre 
de personnes vivant avec le VIH/Sida à Madagascar. 

 
 
 
 

 
 


